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Le Cabaret vert 
en pleine expansion
Les 27, 28 et 29 août, à Charleville-Mézières sur la plaine Bayard
et sur la friche de la Macérienne, s’est tenue la 6ème édition 
du Cabaret Vert. Dirigé par Julien Sauvage, cet événement
populaire est un des grands festivals de rock de l’été du nord
de la France. Il réunit, outre une trentaine de groupe musicaux,
toutes sortes de manifestations culturelles touchant à la fois
aux arts de la rue, à la bande dessinée ou au happening.

La 6ème édition du Cabaret Vert auquel ses organisateurs ont
imposé une charte environnementale très stricte, a réuni 48 000
spectateurs. “C’est sept mille de plus que l’édition précédente, précise
Julien Sauvage. Des autorités, nous avons obtenu une autorisation
prenant en compte 56 000 personnes. En fait, la manifestation 
pourrait très bien en accueillir 60 000”.
Cette année, le Cabaret Vert a attiré la clientèle d’un rayon de
300 km. La présence de nombreux Hollandais, Belges, Luxem-

bourgeois, Lillois, Nancéens et Messins a été très remarquée. 
L’organisation du Cabaret Vert a exclusivement recours aux 
entreprises locales et départementales (hôtelleries, restaurations,
imprimerie, transports, etc.). “Nous considérons qu’un euro 
d’argent public investi dans la manifestation entraîne la dépense de
quatre euros dans l’économie locale”, explique le directeur de la
manifestation.

Le Cabaret Vert dispose d’un budget de 1,4 M€ dont 10% 
sont des fonds publics (Ville, Communauté de communes,
Département, Région) et 15% des fonds privés. 
Le reste du budget est abondé par les recettes du Cabaret Vert
(billetterie, restauration et boissons).
La CCI des Ardennes qui soutient le grand festival populaire
publiera bientôt une étude fine de ses retombées économiques
dans les Ardennes.
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Depuis le mois d’août, Gilles Lesellier,
53 ans, natif de Honfleur, dirige la Banque
de France des Ardennes constituée d’une
seule représentation à Charleville-Mézières
employant une trentaine d'agents.
Entré en 1979 au service de la vénérable
institution française, Gilles Lesellier y a
fait toute sa carrière en gravissant un à un
les échelons départementaux. Avant de
diriger la Banque de France des Ardennes,
il occupait le poste d’adjoint au directeur
départemental à Limoges.
En plus des missions incombant tradition-
nellement à un directeur départemental
de la Banque de France - c’est-à-dire de
distribuer la monnaie dans les Ardennes,
d’y assurer la politique monétaire du gou-
vernement et de surveiller l’économie
ardennaise - Gilles Lesellier aura à cœur
d’en être l’efficace médiateur départemental
du crédit. Il veillera en effet à aider les

entreprises en difficulté qui ont fait appel
aux dispositifs de soutiens économiques
mis en place par le gouvernement en 2009
pour lutter contre la crise. 
“En ce moment, expliquait Gilles Lesellier
le 31 août, nous comptons sur les doigts 
de la main les dossiers que la Banque de
France des Ardennes instruit dans ce cadre
de la médiation du crédit. Il s’agit, pour 
la plupart des cas, de grandes entreprises
départementales”.
À noter que le directeur de la Banque de
France des Ardennes doit aussi « attribuer des
cotations aux entreprises du département »,
superviser dans les Ardennes le fonction-
nement du système bancaire, gérer à
l’échelle départementale de grands 
fichiers tel celui des incidents de crédit aux
particuliers et assurer le secrétariat de la
commission des dossiers de surendette-
ment.

Soumises à la crise économique et finan-
cière, des PME-PMI des Ardennes ont eu
des difficultés à disposer de capitaux frais
pour parachever leurs investissements,
continuer à innover et moderniser leurs
outils de production.
Certaines de ces PME-PMI ont bien des 
difficultés à disposer de fonds propres pour
renforcer leurs budgets de fonctionnement
et continuer à assurer le paiement des salaires
de leurs effectifs au travail. De fait, pour aider
toutes ces PME-PMI ardennaises en dif-
ficulté, la CCI des Ardennes, le 21 juin à
l’occasion de son assemblée générale et à 
l’initiative de son président Géraud Spire, a
présenté les quatre grands acteurs et bailleurs
de fonds du soutien économique direct aux
entreprises. Les voici, formant ensemble une
chaîne de financements d’appui aux entre-
prises, chaîne qui a reçu la garantie d’Oséo,
la banque des PME-PMI.

1 - La Caisse des dépôts et consignations (CDC) 
qui gère le fonds stratégique d’investissement (FSI) de 20 milliards d’euros et qui a mis en place
des plates-formes régionales de financement en fonds propres (FSI-Pme) des entreprises.

2 - Champagne Ardenne Croissance
qui est une société régionale de capital-risque d’une capacité d’investissement maximum
par opération de 380 000 € (financement en fonds propres des projets technologiques
innovants).

3 - L’Institut régional de participation Ardenne Champagne (IRPAC) 
qui est une autre société régionale de capital-risque d’une capacité d’investissement maximum
par opération de 980 000 € (spécialiste du capital développement et du financement des
transmissions - participations minoritaires).

4 - La société de capital-risque Avenir Action Ambition Ardenne (4A) 
dont les fonds d’investissement sont abondés par les participations des entreprises adhérentes
du club Ardenne Développement (participations minoritaires).

Contact : C. Sophie Pécheux, responsable de CAP 08 Cellule d’Accompagnement et de Prévention 
des difficultés en entreprises. mail : cspecheux@ardennes.cci.fr  
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